Ma grand-mére

Ma grand-mére, un coir 4 ca féte,
De vin pur ayant bu deux doigts,
MNoug dicait en branlant la téte :
Que d'amoureux jeus autrefoic !
Combien je regrette

Mon brae ¢/ dodu,

Ma jambe bien faite,

Et le tempe perdu !

Quoi ! maman vous netiez pas cage !
— /l/on , viraiment ; et de me¢ appag
Seule & quinze ane jappric (ucage,
Car la nuit je ne dormaic pas.
Combien je regrette

Mon brac ¢i dodu,



Ma jambe bien faite,

Et le tempe perdu !

Maman, vous aviez le coeur tendre ?
— Qui, ¢i tendre, qud dix-scept ane
Lindor ne ce fit pas attendre,

Et quil nattendit pas longtemps.
Combien je regrette

Moun brag ¢i dodu,

Ma jambe bien faite,

Et le tempe perdu !

Maman, Lindor cavait donc plaire 7
— Qui, ceul il me plut quatre moic ;
Maic bientst jectimaic alére,

Et fic deux heureux & [a foic.

Combien je regrette



Moun brag ¢i dodu,
Ma jambe bien faite,

Et le tempe perdu /

Quoi ! maman ! deux amants encemble !
— Qui, maic chacun deux me trompa.
Plug fine alore quil ne vous cemble,
Jépousaic votre grand-papa.

Combien je regrette

Mown brag ¢i dodu,

Ma jambe bien faite,

Et le tempe perdu !

Maman, que lui dit la famille ?
— Rien ; maic un mari plus cengé
Eat pu connaitre é la coquille

Que (veuf était déja casce.



Combien je regrette
Mon brac ¢i dodu,
Ma jambe bien faite,

Et le tempe perdu !

Maman, lui fitec-vous fidéle ?

— Oh ! cur cela je me taic bien.
A moine qua lui Dieu ne mappelle
Mon confecceur nen caura rien.
Combien je regrette

Mon brac ¢i dodu,

Ma jambe bien faite,

Et le tempe perdu /

Bien tard, maman vous fatec veuve
— Qui ; maie, grice a ma gaite,

Si léglice nétait plus neuve,



Le caint nen fut pas moing feté.
Combien je regrette

Mon brac ¢i dodu,

Ma jambe bien faite,

Et le tempe perdu /

Comme vous, maman, faut il faire ?

— Hé mee petits enfants, pourquo,
Quand jai fait comme ma grand-mére,
MNe feriez-vous pas comme moi X
Combien je regrette

Mon brag ¢i dodu,

Ma jambe bien faite,

Et le tempe perdu !
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